
LA SEMAINE RELIGIEUSE

500 millions d'liabitants, les 300 millions d'Européens auront fort
.·à faire pour se défendre.

D'autre part, la Russie convoite la Chine, qu'elle ·confine aa
nord et à l'ouest.

Voilà pourqtioi la Russie, après avoir obtenu l'adhésion de la.
Franc'e et de l'Allemagne et, dit-on, celle de l'Espagne,a somné
le Japon de renoncer à l'occupation d'une partie quelconque du
t'erritoire' chinois.

On parle déjà du partage de la Chine entre les puissances euro-
péennes. La Russie prendrait le Nord, la France le Sud qui
confine au. Tonkin, l'Allemagne un morceau quelconque.

L'Angleterre fait bande à part ; après avoir contrarié le Japon
tant qu'elle le croyait plus faible que la Chine, elle aurait conclu
une alliance avec lui pour en obtenir la cession des îles Pesca-
dores et autres territdires et de grands avantages commerciaux.

Les Etats-Unis d'Amérique se joindraient au Japon et à l'An-
glete'rre.

Ainsi, voilà le monde entier divisé en deux groupes rivaux.
Jamais pareille situation ne s'était vue.

Quoi qu'il en soit, la Russie arme fiévreusement.
-Leparlement de Manitoba est ajourné de nouveau au 13

de juin. L'intervention du gouverneur général pourrait amener
la solution amicale de la question scolaire. Quand la loi et le
droit constitutionnel s'accordent, if faut se soumettre ou se'dé-
mettre.

Série dé lettres sur une question palpitante d'intérêt

Informations

Avant de procéder plus loin, il me paraît utile de mettre le
lecteur. au courant des principaux événements qui se-déroulent
aujourd'hui, à ciel ouvert, dans un ordre de choses tellement
enveloppé de mystères, il y a douze mois à peine, que sa révé-
latiqn p.ar.M. le Dr Btaille a semblé être un mythe aux yeux
.meme d'hommes très éclairés. A plus forte raison, la masse des
esprits pJus .ou moins sceptiques de notre siècle a-t-elle jeté les
,haúts:cris à. la lecture de ces récits fantastiques, que l'on regar-
dait comme des rêves enfantés par l'ignorante superstition du
Moyén-Age, dignes tout au plus d'amuser la crédulité des fem-
Ènes et. des. nfants. C'est dans de telles circonstances que je
,n'ai pas craint.d'écrire ce qi suit, dès ma première lettre parue
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